
Avant-Propos: 
Le problème du Grand Duc de Toscane, grand joueur de hasard,  est historiquement à l’origine du terme “ calcul de 
probabilités ”. Galilée ( 1564-1642 ), mathématicien, physicien et astronome italien a un inventé un nouveau mo-
dèle de présentation permettant le dénombrement des cas possibles. 

Contenu : 
On appelle expérience aléatoire tout concours de circonstances  ( expérience, observation, mesure, 

… ) qui conduit à des éventualités bien définies mais dont le résultat est imprévisible. 
Ces éventualités sont appelées aussi issues de l’épreuve. La totalité des issues possibles étant bien 

définies, elles constituent l’univers noté Ω ; une partie de l’univers est appelé événement.
Bien retenir la définition d’évènements incompatibles ou contraires

Progression :
Leçon n°1 : Présentation , vocabulaire , évènements ; ( à partir d’un document remis en classe )
T.P. n°1 à 12 page 90 - 95 :

Les exercices d’entraînement :
Calcul de probabilités ;
Ex n°22 page 101 ; ex n°3 page 96 ;
Exemples simples ;
Ex n°26 page 18 ; 
Emploi de partitions ou représentations ;
Ex n°32 page 103 ; ex n°34 page 104 ;
Problèmes ;
Ex n°44 & 46 page 109 ; 

PROBABILITÉS - PRÉ-
SENTATION - VOCA-
BULAIRE

Ne pouvant raisonna-
blement enfermer le 
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concept de hasard dans une définition formelle, les mathématiciens ont banni ce terme de leur vocabu-
laire.

Cela ne les empêche pas d’utiliser l’adjectif “aléatoire” dont la racine latine (sans doute plus noble) 
désigne, tout comme le mot arabe “ az.zahr” , le jeu de dés.

Pourtant c’est précisément l’objet de la théorie des probabilités ( appelée calcul de probabilités ) 
que d’élaborer une théorie mathématique apte à décrire des phénomènes où l’on admet l’intervention 
du hasard.

Epreuve  - Expérience aléatoire : notée  E  
"  Ce terme décrira tout concours de circonstances ( expérience, observation, mesure, ... ) qui con-

duit à des éventualités bien définies mais dont le résultat est imprévisible.
"  Ces éventualités sont appelées aussi issues de l’épreuve.
On pourra appeler expérience aléatoire la réalisation de une ou plusieurs épreuves.

Evènement - Evènement élémentaire :
" Un évènement est un ensemble bien définies d’éventualités (issues de l’épreuve). ( du latin eve-

nire : arriver ).

" L’ensemble de toutes les issues d’une épreuve 
est appelé univers ( noté Ω ) associé à l’épreuve E .
" Une issue sera appelée évènement élémentaire .

Un évènement A est donc constitué d’évènements élémentaires. 
" Le nombre de ces évènements élémentaires est noté : n(A) 
L’univers Ω associé à l’épreuve E est constitué de tous les évènements élémentaires. 
" Le nombre de tous les évènements élémentaires est noté : n(Ω) 

Probabilité :
"  La probabilité d’un évènement mesure le degré de certitude qu’on a de le voir se réaliser.
" Assez naturellement, on attribue la probabilité 0 à un évènement impossible et la probabilité 1 à un 

évènement dont la réalisation est certaine.
L’échelle des valeurs possible étant fixée, comment peut-on évaluer la probabilité d’un évènement 

donné ? Cette question admet plusieurs types de réponses suivant la nature de l’expérience aléatoire 
considérée.

Principe d’homogénéité et de symétrie  :
" S’il paraît plausible d’admettre que toutes les issues d’une épreuve E sont également vraisembla-

bles, on admettra que la probabilité de l’évènement A est : .

Cette première approche s’avère très vite peu satisfaisante et on doit faire appel à une défini-
tion de nature statistique et admettre le principe des fréquences.

Principe des fréquences :
" Considérons une épreuve E et un évènement A ; on réalise N fois l’épreuve ; l’évènement A ayant 

lieu nA fois, On dira que la fréquence relative de l’évènement A est :
D’où p(A) défini par :

Afin d’illustrer ce vocabulaire des pro- babilités nous allons considérer l’expérience aléatoire 
suivante : 
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E  : « tirer une boule dans un sac contenant 12 boules numérotées de 1 à 12 »
Une issue de l’expérience : 
Ω : univers associé à l’expérience aléatoire E 
Ω =  {                                                                                      }

Evènements :  
" Un évènement est ensemble bien défini d’issues de l’expérience aléatoire E  . 
Exemple : A est l’évènement  Obtenir un nombre pair 
A : « Obtenir un nombre pair » présentation de l’évènement en extension
A = { x ; x est un nombre pair } présentation de l’évènement en extension
A = {   ;   ;   ;   ;   ;   } présentation de l’évènement en compréhension 

Evènement élémentaire :
" C’est un évènement n’ayant qu’un seul résultat : l’ensemble n’a alors qu’un seul élément.
Exemple : S « Obtenir un 7»
S = { 7 } ; 

Réunion d’évènements A ∪ B :  
" C’est un évènement formé par l’ensemble des résultats des deux évènements : dans le 1er ou dans 

le 2ème évènement ( on ne répète jamais les éléments qui sont en communs).
Exemple :
A : « Obtenir un nombre pair » ; A = {   ;   ;   ;   ;   ;   } ; 
B : « Obtenir un nombre multiple de 3 » ; B = {   ;   ;   ;   } 
A ∪ B  : « Obtenir un nombre pair ou un multiple de 3 »
A ∪ B = {   ;   ;   ;   ;   ;   ;   ;   }

Intersection d’évènements A ∩ B :  
" C’est un évènement formé par l’ensemble des résultats communs aux deux évènements : dans le 

1er et dans le 2ème évènement.
A ∩ B : « Obtenir un nombre pair et un multiple de 3 »
A ∩ B = {   ;   } ; 

Evènements disjoints ou incompatibles :
" Ce sont deux évènements qui n’ont pas de résultats en commun : leur intersection est vide.
Exemple : C : « Obtenir un nombre supérieur strictement à 10 »
C = {   ;   } ; 
D : « Obtenir un nombre inférieur strictement à 6 »
D = {   ;   ;   ;   ;   } ; 
C ∩ D =        ; 

Evènements contraires :
" Ce sont deux évènements disjoints mais dont la réunion forme la totalité des résultats possibles. 

Les résultats favorables de l’un sont les résultats défavorables de l’autre.
Exemple : A : « Obtenir un nombre pair »
A = {   ;   ;   ;   ;   ;   } ; 
F : « Obtenir un nombre impair »
F = {   ;   ;   ;   ;   ;   } ; 
A ∩ F =        ; 
A ∪ F =                        ; 
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Problème du Grand Duc de Toscane
Expérience aléatoire : 

Lancé de trois dés : 

Variable aléatoire 

Somme des chiffres sur la face supérieure des dés

Somme Cas favorables Nombre de cas 

favorables

Probabilité

3 111; 1 1/216

4 112; 3 1/72

5 113;122; 6 3+3 1/36

6 114;123;222; 10 3+6+1 5/108

7 115;124;133;223; 15 3+6+3+3 5/72

8 116;125;134;224;233; 21 3+6+6+3+3 7/72

9 126;135;144;225;234;333; 25 6+6+3+3+6+1 25/216

10 136;145;226;235;244;334; 27 6+6+3+6+3+3 1/8

11 27 1/8

12 25 25/216

13 21 7/72

14 15 5/72

15 10 5/108

16 6 1/36

17 566; 3 1/72

18 666; 1 1/216

216
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